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Cette circulaire vous arrive au mois d’août, un peu plus tard que d’habitude, et pour la plupart d’entre 
vous elle n’arrive donc pas avant votre départ aux vacances. Ainsi, vous ne pouvez pas lire cette 
circulaire au bord de la piscine, sur votre plage préférée ou dans votre refuge alpin. 
 
Dans cette circulaire, vous aller voir que l’année 2008 est l’année de l’IPC à Bonn, où nous serons 
nombreux pour défendre les couleurs de la palynologie francophone (Bonn n’est pas très loin, et pas 
plus mal que Granada, vous allez voir !).  
 
2008, c’est également l’année avant notre congrès de L’APLF, qui se déroulera au début juin 2009 
(voir ci-dessous) chez les Ch’tis, tribu qui est maintenant mondialement apprécié à sa juste valeur 
grâce à un exploit cinématographique nordiste que vous n’avez certainement pas raté. Ainsi, en juin 
2009, vous êtes invités à Lille pour assister à un congrès de prospectives concernant notre discipline 
de la palynologie, mais aussi concernant la discipline voisine de la paléontologie. La 21ème réunion de 
L’APLF sera d’ailleurs organisée en partenariat avec l’Association Paléontologique Française. 
Veuillez trouver l’annonce de ce congrès dans cette circulaire et n’oubliez pas de marquer avec un 
gros crayon rouge la date de cette réunion dans votre agenda.  
 
2009, ce sera la dernière année de mon règne. Je suis président de L’APLF de 2006 à 2009 (jusqu’au 
congrès à Lille), mais comme vous allez le lire aussi dans cette circulaire, j’ai maintenant été élu pour 
être président de la International Federation of Palynological Societies (IFPS) pour la période 2008-
2012 (entre le 12ème et le 13ème IPC). L’année 2009 sera donc une année d’hyperprésidence, comme le 
souligne une page plus loin notre éditeur de cette circulaire.  
 
Merci à cet éditeur, Vincent Lebreton, pour la compilation de cette circulaire. Merci aussi à notre 
secrétaire, Didier Galop, qui vous envoie cette circulaire sous forme électronique, mais aussi plein 
d’autres messages électroniques utiles. Merci à notre trésorière, Séverine Fauquette, qui veille sur nos 
comptes en essayant de vous rappeler discrètement que vous devez chaque année lui envoyer une 
modique somme pour être membre de notre association (n’oubliez pas que vous pouvez payez cash à 
Bonn en vous adressant à notre vice-présidente, Nathalie Nebout !). Un grand merci aussi à Fabienne 
Marret qui gère notre site web qui est accessible maintenant. N’hésitez pas d’envoyer à Fabienne, 
Vincent et Didier toute information utile à distribuer aux autres membres de L’APLF. Et n’oubliez pas 
de visiter le site web : http://w3.laplf.univ-tlse2.fr/ . Il est également accessible sur votre téléphone 
portable de dernière géneration, et ainsi vous pouvez quand même lire cette circulaire au bord de la 
piscine, sur votre plage préférée ou dans votre refuge alpin. 
 
Cordialement, 
 
Thomas Servais 
Président de L’APLF 
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 L’IFPS est la Fédération Internationale des Sociétés Palynologiques. L’IFPS regroupe 
19 associations représentant plus de 5000 palynologues à travers le monde. Cette instance 
centralise l’annuaire international des palynologues (World Directory), édite la revue 
bisannuelle Palynos et examine les candidatures pour l’organisation du Congrés International 
de Palynologie (IPC) qui se tient tous les 4 ans. L’IFPS dispose d’un site Web : 
http://geo.arizona.edu/palynology/ifps.html (Webmaster: O.K. Davis) 
 
 Chaque association de palynologie désigne tous les 4 ans un représentant (2 
représentants pour les associations comptant plus de 200 membres) qui adresse régulièrement 
les informations principales relevant de son association vers la fédération. Ces councillors 
élisent également le bureau de l’IFPS tous les 4 ans. 
 Le bureau de l’IFPS se compose d’un président, d’un secrétaire/trésorier, d’un éditeur 
de la revue et du dernier président. 
 
 Pour la période 2004-2008, le bureau de l’IFPS était le suivant : 
  President: T. Litt 
  Secretary/Treaserur: J. Beck 
  Newsletter Editor: C.H. Wellman 
  Past President: O.K. Davis 
 Dans le même temps, les councillors représentant L’APLF à l’IFPS étaient N. 
Combourieu Nebout et M.-P. Ledru. 
 
 En amont du 12ème International Palynological Congress qui se tiendra à Bonn début 
septembre 2008, des élections ont permis d’élire le nouveau bureau qui siègera de 2008 à 
2012. La nomination de ce bureau sera confirmée à l’occasion de la première réunion des 
nouveaux councillors de l’IFPS pour la période 2008-2012. Cette réunion aura lieu le dernier 
jour du colloque de Bonn. 
 Pour la période 2008-2012, le bureau de l’IFPS sera : 
  President: T. Servais 
  Secretary/Treaserur: C.H. Wellman 
  Newsletter Editor: J.N. Haas 
  Past President: T. Litt 
 O.K. Davis reste webmaster du site de l’IFPS. 
 
 Au cours de cette mandature, L’APLF ne disposera plus que d’un councillor au vu du 
nombre de membre de l’association. Le conseil de L’APLF propose que N. Combourieu-
Nebout représente L’APLF au sein de l’IFPS de 2008 à 2012. 
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10-13 juillet 2007, Paris (France) 

·  Par Edwige MASURE 
 

Le premier symposium de Paléobiogéographie s’est déroulé à Paris, dans les locaux de 
l’Université Pierre et Marie Curie-Paris6, du 10 au 13 juillet 2007, à l’initiative de Fabrizio Cecca. 
L’organisation a été assurée par l’UMR 5143 « Paléobiodiversité et Paléoenvironnements », l’UPMC, 
le MNHN et la SGF. Le symposium a été ouvert par C. Pomerol (Président de l’UPMC), C. de Muizon 
(Directeur du Département « Histoire de la Terre », MNHN) et deux membres du  comité 
d’organisation M. F. Cecca et Mme S. Crasquin (SGF).  
 

Le congrès a réuni 110 participants de 24 nationalités différentes provenant d’Europe 
(Autriche, France, République Tchèque, Espagne) mais aussi des USA, d’Inde et de Russie. 48 
communications orales et 42 affiches ont été présentées à l’ensemble des participants. Le thème du 
symposium portait sur la paléobiogéographie des organismes fossiles et sa signification dans le cadre 
des reconstructions paléogéographiques et climatiques du Phanérozoïque.  

La thématique du Congrès a favorisé la confrontation des méthodes et des concepts utilisés 
pour représenter la répartition géographique des différents groupes paléontologiques continentaux et 
marins. L’analyse des schémas de répartition apportent des précisions sur la répartition des continents 
au Paléozoïque, des données sur l’évolution de la biodiversité des organismes au cours des temps 
géologiques et des informations sur les climats mésozoïques et plus récents. En un mot, les schémas de 
distribution biogéographiques sont d’excellents « proxis ».  
 
Les conférenciers invités ont introduit les contextes paléogéographiques et climatiques et soulevé les 
problèmes de chaque ère géologique.  

R. Fortey a exposé « la Paléobiogéographie au cours du Paléozoïque inférieur : évolution des 
concepts et des continents ». J. Besse a traité de la Pangaea A, B ou C ?, et C. Sangör de la «  
Paléotéthys et des extinctions permiennes. Les 16 premiers exposés étaient dédiés au Paléozoïque. T. 
Servais a parlé des problèmes induits par les définitions hétérogènes des auteurs sur les terranes, 
domaines, provinces et biochors. 5 orateurs ont présentés leurs travaux sur l’Ordovicien-Silurien (S. 
Rozhnov, J.C. Gutierrez, E. Nardin, B. Lefèbvre, Ph. Legrand), 6 communications étaient consacrées 
au Dévonien (C. Barnes, M. Schemm-Gregory, R. Feist, P. Carls et al., C. Dojen et V. Mantsurova) et 
4 au Carbonifère (L. Pille, M. Legrand-Blain, N. Donava et M. Aretz). C. Randon a évoqué l’histoire 
de la Paléo-Téthys du Dévonien au Jurassique inférieur. La conférence de P. Janvier intitulée « Le 
schéma de distribution des vertébrés dévoniens des régions australes circumpolaires » a clôturé cette 
première partie.  

M. Gaetani a résumé « La Paléobiogéographie et la fragmentation du Gondwana » afin 
d’introduire les événements mésozoïques. Une seule communication a abordé la biogéographie au 
Trias, celle d’A. Brayard sur les ammonoïdes. Les paléobiogéographies des organismes jurassiques 
tels que les bivalves (M. Krobicki), les reptiles marins (N. Bardet), et les nannofossiles calcaires (L. 
Reggiani) ont été discutées. A. Aitaddi a évoqué l’évolution sédimentaire au Lias-Dogger. Les 
schémas de distribution crétacés ont fait l’objet de 9 communications, sur les dinoflagellés (E. Masure, 
M. Arai), les ammonites et les foraminifères (P. Bengtson), les foraminifères (C. Boix), les radiolarites 
(S.A. Babazadeh), les amniotes (O. Mateus), les élastobranches (E.L. Nicholls) et différents groupes 
(G.R. Prasad). A l’échelle du globe, M. Langer a montré chez les foraminifères, qu’au cours des temps 
géologiques les zones à biodiversité élevée migraient d’un océan à l’autre.  

La conférence de G. Nelson a abordé la « Biogéographie et le jeu de l’horloge moléculaire : un 
futile renouveau de la phénétique ». Après la présentation de M. Hart sur la paléobiogéographie des 
foraminifères planctoniques primitifs, les communications ont porté sur les foraminifères de l’Eocène 
(L. Hottinger) et du Néogène (B. Landau). Les 4 communications suivantes ont développé la 
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biogéographie des mammaliens en Europe (R. de Marfa, A. Weil) des grands (L. Costeur) et des petits 
(O. Maridet). 

La dernière journée a débuté par la conférence de M. Ebach qui a suggéré « Comment faire de 
la Paléobiogéographie une grande Science ». B. McLoughlin a poursuivi par « Quelques réponses et 
plus de problèmes avec les échanges intra Gondwaniennes entre le Permien et le Cénozoïque ». Des 
thèmes comme la Macroécologie des foraminifères planctoniques (G. Escarguel), la fragmentation des 
super-continents (P. Sereno) et la paléogéographie de l’asymétrie des lignées évolutives (N. Lopez-
Martinez) ont été abordés. Les communications suivantes concernaient le Néogène (C. Marques Da 
Silva, S. Avila, E. Sytchevskaya, CY Liu, B. Berning, C. Chira, E. Gheerbrant, A. Antonelli, K. 
Campbell, B. Berning). 

Le dîner officiel s’est déroulé dans la magnifique salle classée du « Train bleu », le restaurant 
de la Gare de Lyon. 

Ce premier congrès de Paléobiogéographie a été un succès en rassemblant des paléontologistes 
de spécialités différentes sur les schémas de distributions des organismes. Il est fort souhaitable que 
cette initiative se poursuive.  
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04-10 mai 2008, Montréal (Canada) 

 
·  Par le Comité d’organisation DINO8 

 

   

Dans le cadre de la huitième conférence internationale sur les 
dinoflagellés modernes et fossiles ‘’DINO8’’ organisée par 
Anne de Vernal (GEOTOP-UQAM) et André Rochon 
(GEOTOP-ISMER), la Faculté des Sciences de l’UQAM a 
accueilli près 120 scientifiques venant de 27 pays: 
l’Allemagne, l’Arabie Saoudite, l’Argentine, l’Australie, 
l’Autriche, la Belgique, le Brésil, le Canada, la Chine, la 
Colombie, la Corée du Sud, la Côte d’Ivoire, le Danemark, 
l’Espagne, les États-Unis d’Amérique, la Finlande, la France, 
l’Italie, le Japon, le Maroc, le Mexique, la Norvège, les Pays-
Bas, les Philippines, le Portugal, le Royaume-Uni et la Suède. 
 

Cette conférence pluridisciplinaire a lieu tous les trois à quatre ans et réunit biologistes, chimistes, 
géologues pétroliers, paléontologues, océanographes et paléoclimatologues dont les travaux portent 
sur les dinoflagellés ou leur forme fossilisable, les dinokystes. Les dinoflagellés sont des organismes 
unicellulaires eucaryotes qui se développent dans presque tous les milieux aquatiques et ont adopté des 
modes de vie très diversifiés. Depuis quelques décennies, les dinoflagellés font l'objet d'une attention 
croissante de la part de la communauté scientifique: ils sont en effet la cause de préoccupations 
environnementales car ils sont à l'origine de marées rouges parfois toxiques, mais font aussi le bonheur 
de paléontologues car leurs fossiles sont abondants dans les dépôts marins et permettent de retracer les 
changements de l'océan. 
 
Le programme scientifique de DINO8 a été établi par un comité formé de Susan Carty (Heidelberg 
College, Ohio, USA), Marianne Ellegaard (University of Copenhagen, Denmark), Martin J. Head 
(Brock University, Canada), Alexandra Kraberg et Jens Matthiessen (Alfred Wegener Institute for 
Polar and Marine Research, Germany), Jane Lewis (University of Westminster, UK), Fabienne Marret 
(University of Liverpool, UK), Edwige Masure (Université Pierre et Marie Curie, France), Marina 
Montresor (Stazione zoologica di Napoli, Italy), Vera Pospelova (University of Victoria, Canada), 
Taoufik Radi (GEOTOP-UQAM, Canada), Suzanne Roy, (ISMER-UQAR, Canada) et Karin 
Zonneveld (University of Bremen, Germany). 
 
Une cinquantaine de communications orales et autant de d'affiches ont été présentées dans le cadre de 
neuf sessions : 
 
La première session portait sur les dinoflagellés polaires. Elle a été consacrée aux dinokystes comme 
traceurs paléoenvironnementaux dans l’Océan arctique. En particulier, il a été question du 
projet‘’Arctic Coring EXpedition‘’(ACEX) de l’IODP qui a pour objectif de retracer l’histoire 
paléocéanographique pendant le Paléogène et le Néogène sur la ride de Lomonosov. Par ailleurs, 
plusieurs présentations ont illustré des reconstitutions de la température, de la salinité et de la glace de 
mer au cours de l'Holocène réalisées à partir des assemblages de dinokystes. Enfin, il a été question 
d'une nouvelle espèce arctique baptisée "Protoperidinium canadiense". 
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Lors de la deuxième session portant sur les espèces nuisibles et leurs blooms, plusieurs présentations 
ont fait état de la toxicité d'espèces telles Alexandrium fundyense, Alexandrium ostenfeldii et Karena 
brevis, en particulier dans le Golfe du Maine, la Baie de Fundy, la côte est de la Floride et la côte ouest 
mexicaine. De récentes études ont également démontré que les micros-turbulences contribueraient à la 
modulation de la dynamique des blooms toxiques en favorisant les enkystements. La session s’est 
conclue par une conférence publique intitulée "eaux troubles" donnée par André Rochon et portant sur 
les marées toxiques et leurs impacts économiques et environnementaux. 
 
La troisième session avait pour thème les dinoflagellés vivants, leur cycle de vie et la relation kyste-
thèque. Les présentations ont montré un cycle de vie extrêmement complexe, incluant différents stades 
morphologiques et physiologiques ainsi que différentes formes d'enkystement, sexué et asexué. Fait 
intéressant, il a été démontré que, dans les sédiments anoxiques, certains kystes de dinoflagellés 
restent viables pendant des périodes allant jusqu’à 100 ans. La relation kyste-thèque de certains taxons 
tels Islandinium minutum et Polykrikos kofoidii a aussi été discutée. 
 
La quatrième session portait sur les approches moléculaires, morphologiques et phylogénétiques. Des 
données y ont été présentées sur le diméthyle sulfite produit par certains dinoflagellés et son effet sur 
le climat. Il a été question de la composition moléculaire de la membrane organique des dinokystes, la 
dinosporine, et de l’utilisation de certaines macromolécules produites par les dinoflagellés telles que 
les dinostérols comme biomarqueurs dans les enregistrements fossiles. 
 
La cinquième session, sur le thème de la biostratigraphie et paléoécologie des dinoflagellés fossiles, a 
fait l'objet de contributions mettant en évidence l’apport des dinokystes au domaine de la 
biostratigraphie du Néogène dans l’Atlantique Nord, l’Océan Arctique, les mers Nordiques, le bassin 
de Porcupine (Sud-Ouest de l’Irlande), les Bahamas, le bassin de Vienne (Autriche). La 
biostratigraphie du Crétacé a été abordée à partir de séries de l’Ouest du Groenland et de la marge sud 
de l'Australie, notamment en référence à son intérêt pour l’exploration pétrolière. 
 
La sixième session portait sur les dinoflagellés d’eaux douces. Il a été question de taxonomie, de 
diversité génétique, de taphonomie et d'applications paléolimnologiques. 
 
La septième session traitait du mode de nutrition des dinoflagellés qui semble beaucoup plus variable 
que ce que l'on croyait. La mixotrophie serait en effet très fréquente. 
 
Sur le thème des bilans de carbone, la huitième session était consacrée aux dinoflagellés comme 
traceurs de la productivité primaire, de l'intensité des upwellings et de l'eutrophisation des régions 
côtières. Des exemples de variations Holocène des upwellings et de productivité ont été présentés à 
partir d'études réalisées dans la mer Ibérique, le long de la marge californienne et dans le golfe du 
Saint-Laurent où la diminution des concentrations d’oxygène dans les eaux profondes à l’échelle des 
dernières décennies semble due au réchauffement des masses d’eau plutôt qu’à l’eutrophisation. 
 
Enfin, la neuvième session portait sur les dinokystes comme proxy en paléocéanographie. De 
nombreux exemples ont été présentés. Certains traitaient de variations récentes dans les fjords, d'autres 
de changements au cours du Plio-Pléistocène et de l’Holocène dans les mers Nordiques, l’océan 
Pacifique, la mer Méditerranée et la mer Noire. Il a été question de l’utilisation d’un nouveau proxy 
pour la salinité basé sur la longueur des processus de Lingulodinium machaerophorum. Les 
reconstitutions quantitatives des conditions de surface par les assemblages de dinokystes, en 
appliquant la méthode des meilleurs analogues modernes suggèrent que l’élargissement de la base de 
données de référence d’une échelle régionale à hémisphérique devrait fournir de meilleures 
reconstitutions paléocéanographiques. 
 
En plus de la présentation de travaux récents oralement ou par affiche, cinq ateliers de travail ont été 
organisés : 
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Le premier atelier intitulé "Traitements quantitatifs et reconstitutions paléocéanographiques à partir 
des assemblages de dinokystes" a réuni 44 participants. Cet atelier donné par Anne de Vernal, Taoufik 
Radi et Fabienne Marret avait pour but d’explorer les différentes approches méthodologiques et de se 
familiariser avec les logiciels de fonctions de transfert adaptés à l'analyse des assemblages de 
dinokystes. Les méthodes privilégiées étaient celles des meilleurs analogues modernes, des analogues 
révisés et la des réseaux neuronaux. L’exercice a permis aussi d’évaluer les avantages et inconvénients 
de chacune d’entre elles. 
 
Le deuxième atelier intitulé "Traitement des sédiments pour l’analyse des dinoflagellés calcaires" a été 
donné par Marion Kohn. Vingt-deux 20 participants y ont eu une formation sommaire sur les 
techniques de préparation des échantillons pour l’extraction et l’observation des tests de dinoflagellés 
calcaires qui peuvent faire l'objet de mesures isotopiques. 
 
Le troisième atelier, "Taxinomies des dinokystes Néogène et Quaternaire" était organisé par Martin 
Head et Jane Lewis. Cinquante-six participants étaient réunis autour de microscopes dont l'un était 
équipé d'un système d'imagerie numérique connecté à un projecteur. L'atelier a permis des discussions 
taxinomiques concernant de nombreux taxons dont les espèces du genre Bitectatodinium , 
Echinidinium, Impagidinium , Islandinium , Polykrikos, Spiniferites et Stelladinium. 
 
 Les "Bases de données sur le web" faisaient l'objet du quatrième atelier qui a réunit vingt-cinq 
participants. Alexandra Kraberg y a présenté différentes bases de données accessibles sur le web (e.g., 
http://www.planktonnet.eu/en/home/; http://www.dinophyta.org/). Celles-ci incluent des illustrations 
et des descriptions des thèques et kystes de dinoflagellés. Toutefois, elles restent incomplètes et sont 
régulièrement mises à jour. 
 
Enfin, le cinquième atelier intitulé "Culture des dinoflagellés" était organisé par André Rochon et Jane 
Lewis qui ont fait part de leur savoir-faire à quarante quatre participants. Les différentes étapes pour la 
culture "fructueuse" des dinoflagellés ont été expliquées et le sujet de comparaisons inter-laboratoires 
a été abordé. 
 
La conférence s'est terminée par la remise de prix et bourses d'excellence aux étudiants financés par la 
Faculté des Sciences de l'UQAM, le GEOTOP, l'ISMER, l'Université de Victoria, l’American 
Association for Stratigraphic Palynologists (AASP) et le Conseil de Recherches en Sciences 
Naturelles et Génie du Canada (CRSNG). Enfin, la médaille DINO8 a été décernée à Rex Harland 
pour souligner sa contribution à l'étude des dinokystes du Quaternaire et son appui indéfectible auprès 
de sa communauté scientifique. 
 
Avant de clore la conférence, Fabienne Marret de l’Université de Liverpool et Jane Lewis de 
l’Université de Westminster à Londres ont proposé d’organiser la prochaine conférence internationale 
sur les dinoflagellés modernes et fossiles. Le rendez-vous pour "DINO9" est donc donné : Liverpool 
en 2011 ! 
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12-16 août 2008, Turku (Finlande) 
 

 
 
http://www.sci.utu.fi/projects/biologia/aerobiologia/4ESA2008/ 

Dear Friends and Colleagues, 
We have the pleasure of welcoming you to the 4th ESA Symposium. The European Symposium on 
Aerobiology is designed for professionals working with basic aerobiology and palynology, forensics, 
allergology, GM plants, phenology, indoor air quality, meteorology and modelling, as well as long 
distance transport and satellite imaging. 
The attendance should be particularly useful to all who want to broaden their understanding of the 
developing research applications in aerobiology. 
This biggest European aerobiological meeting is now held in Turku, Finland, for the fourth time after 
Santiago de Compostela, Spain (1996), Vienna, Austria (2000) and Worcester, UK (2003).  
The ESA Symposium has a programme that covers the wide field of aerobiology from pollen and 
spores to applications, and from allergens to imaging. The scientific program consists of plenary 
lectures and free oral and poster presentations.  
In addition, the first general meeting of the European Aerobiology Society EAS will be held on our 
Cruise Day Thursday 14 August 2008, on a passenger liner cruising between Turku and Mariehamn in 
the Aland Islands. 
We look forward to welcoming you in Turku! 
The Local Organizing Committee 

Important dates: 

Deadline for abstract submission 15.3.2008  
Early registration by 31.5.2008  
Higher registration fee from 15.6.2008 

Turku and the symposium venue 

Turku is a busy market town of some 175000 inhabitants on the Southwestern coast of Finland, about 
160 km from the capital Helsinki. Travelling to Turku is easy by air directly to Turku via Stockholm, 
Copenhagen or Helsinki. Turku has an own international airport, and there are also excellent bus 
connections from Turku to Helsinki-Vantaa International Airport. There are also four daily departures 
of passenger liners to/from Stockholm. 
Turku has a vivid history as the former capital of Finland. Today Turku is a centre of new technology, 
with three universities and strong scientific and cultural traditions. Major industries are 
pharmaceuticals, shipbuilding, and food and beverage industries. 
The Symposium venue is in the Publicum and Educarium buildings on the new campus of the 
University of Turku. 
Finland is an affluent country with a high general education level. Finns usually speak English very 
well. Finns are notorious for being very honest bout their opinions, and punctual about timetables. 



11 

�!���!��'�!�+���!,�������+���2�3(��+'������
 
25-29 août 2008, Lille (France) 
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30 août- 6 septembre 2008, Bonn (Allemagne) 
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45�� International A.P.L.E Symposium of Palynology �
 
18-21 septembre 2008, Palma de Mallorca (Espagne) 
 
General information  
The beautiful city of Palma de Mallorca and the University of 
Balearic Island are to be pleased with invite the professional of 
Palynology of all the world to the XVI Symposium International 
APLE.  
 
Scientific sessions are divided in: 
Paleopalynology 
Melissopalynology and floral phenology 
Pollen and spore morphology 
Aerobiology and pollinosis 
Pollen Biology 
 

Because of new ways to study pollen, for example Forensic Palynology or Archaeobotany, it will be 
very interesting to include some contribution about these issues. 
The symposium venue 
The Symposium will be held in the University of the Balearic Island in Palma de Mallorca. It is the 
study’s centre of thousands students every day. The campus is locate at 7 kilometre from the city and 
15 km from the airport. There aren’t any hotel near the university, for these reason the localization of 
the hotels are in the city Palma. 
Languages  
The symposium official languages will be English and Spanish. Nevertheless, if your contribution is 
exposed in Spanish, would be convenient to include a brief summary written into English in posters 
and oral presentations. Simultaneous translation is no planned. 
ID tag  
All the registered participants will receive their badges at the registration desk together with the 
Symposium documentation. Please, wear the badge always during the Symposium. 
Hotel situation 
Hotels are located in the centre of Palma de Mallorca. There are a good network of public transport 
(bus, underground or taxi). Is necessary to walk ten minutes to the plaza España, where there is the 
connection to the University. There are two ways to get to University: with a bus or with underground. 
The bus number is 19 and the underground start right here. 
Social programme  
All the events of the socials programme are included in the registration. You will be asked to show 
your personal invitation at the entrance of each social event and will be not admitted without it. Please 
do not forget to have the corresponding invitations with you. 
Excursion 
Will be an excursion in the National Park of Cabrera Island (if the weather is calm). The day in not 
established. Buses will leave at the morning from the Hotel Saratoga. We will sail to the park from 
Colonia Sant Jordi in Mallorca. In the park we will enjoy the visit with a scientific and we will make a 
excursion in the island. We advise to dress sportive shoes, clothes, and sunglass.  
The weather  
In September the weather is warm and sunny . The temperature is about 25ºC. Rainfall could be 
occasionally frequents, but generally the summer and the elevate pressure accompany this month and 
permit to enjoy of the beach and a pleasure swimming. 
What to wear  
Casual wear is recommended during the Congress. Bring summer clothes and do not forget your 
sunglass and suntan cream. At night temperature is a little bit cool, especially when wind blows from 
the sea and it is convenient to wear a jacket or a shawl. 
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Variabilité des incendies en Europe de l'Ouest au cours du dernier cycle 
climatique: relations avec le climat et les populations Paléolithiques. Etude 
des microcharbons préservés dans les carottes marines 
�

���� ������������������

 
Résumé 
 

Le régime des feux du dernier cycle climatique en Europe de l’Ouest a été étudié en analysant 
les microcharbons préservés dans deux carottes prélevées sur les marges du sud-ouest ibérique et de 
l’Ouest de la France. L’analyse d’image automatique à lumière transmise des microcharbons combinée 
à une analyse pétrographique a révélé une variabilité millénaire dans le régime des feux, caractérisée 
par un régime plus élevé pendant les interstadiaires (réchauffements) que pendant les stadiaires 
(refroidissements). Cette variabilité a été mise en relation avec la biomasse et la quantité de 
combustible, en particulier en Ibérie avec l’alternance de forêt méditerranéenne-bruyères 
(interstadiaires) et de végétation semi-désertique (stadiaires). Trois phases du régime des feux de 
l’Ouest de la France ont été détectées au cours des évènements d’Heinrich, reliés à des changements 
de biomasse et de conditions environnementales. La comparaison du régime des feux de l’Ouest de 
l’Europe avec les occupations humaines Paléolithiques suggère que l’homme moderne n’a pas utilisé 
le feu de manière intensive comme outil d’aménagement de son territoire lors de son arrivée dans cette 
région. 

 
Mots-clés : Péninsule Ibérique, France, Atlantique Nord, Paléoclimats, Analyse multiproxy, 
Microcharbon, Feux de végétation, Interglaciaire, Glaciaire, Séquences marines, Populations 
Paléolithiques. 
 
Membres du jury 
 
Mr J. JAUBERT (examinateur)  
Mme S. HARRISON (rapporteur)  
Mme D. MAGRI (rapporteur)  
Mr L. BEAUFORT (examinateur)  
Mme F. LAGGOUN-DEFARGE (examinateur)  
Mme Maria-Fernanda SÁNCHEZ GOÑI (directeur)  
Mr Francesco d’ERRICO (directeur) 
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Dynamique de la végétation et variations climatiques dans les Balkans au 
cours du dernier cycle climatique à partir des séquences polliniques des lacs 
Maliq et Ochrid (Albanie) 
�

���� � ������������

Jury 
Joël Guiot, directeur de recherche, CNRS, France     Rapporteur 
Andre F. Lotter, directeur de recherche, Univ. d’Utrecht, Pays-Bas   Rapporteur 
Jacques-Louis de Beaulieu, directeur de recherche émérite, CNRS, Univ. d’Aix-Marseille III 
Michel Magny, directeur de recherche, CNRS, France 
Odile Peyron, chargée de recherche, CNRS, France 
Anne-Marie Lézine, directeur de recherche, CNRS, France 
 

Résumé 
 Au cours des derniers 150 000 ans, les enregistrements isotopiques des glaces et des océans 
ont révélé une succession de fluctuations climatiques rapides et de grande amplitude. Toutefois, les 
enregistrements continentaux témoignant d'une sensibilité suffisante pour cerner l'extension spatiale de 
ces changements climatiques sont très rares. Cette thèse a donc pour objectif d’analyser et de comparer 
les enregistrements polliniques des lacs Maliq et Ochrid situés en Albanie, afin d’obtenir une série 
climatique de référence pour l’Europe du Sud non méditerranéenne. 
 L'analyse palynologique de ces carottes a permis de: 
- Reconstituer, pour la première fois, l’histoire de la végétation à moyenne altitude dans le sud des 
Balkans au cours du dernier cycle climatique: la séquence prélevée dans le lac Ochrid montre que la 
dynamique de la végétation à Ochrid durant le dernier cycle climatique est très proche de celle des 
autres séquences continentales du sud de l’Europe, à savoir des ordres de succession d'écosystèmes 
très proches; les différences que l'on observe concernent le "timing" de l'apparition d'une espèce à un 
endroit donné, l'importance qu'elle représente à l'intérieur de l'écosystème ainsi que la durée de sa 
présence dans ce même écosystème. 
- Quantifier les changements climatiques associés aux variations de la végétation : la séquence 
pollinique prélevée dans le lac Maliq, qui a montré l’histoire complexe des écosystèmes montagnards, 
a permis de quantifier les variations de température, de précipitations et de saisonnalité, pendant la 
dernière transition glaciaire-interglaciaire et l’Holocène, dans le sud des Balkans. La même méthode a 
été appliquée à la séquence d’Ochrid afin d’obtenir une reconstitution quantitative des paléoclimats 
dans les Balkans au cours du dernier cycle climatique. 
 Afin d’améliorer la qualité de ces reconstitutions environnementales et climatiques: 
- les relations actuelles entre les assemblages polliniques, la végétation naturelle et les conditions 
climatiques, qui sont la base des reconstitutions environnementales et climatiques passées, ont été 
préalablement analysés statistiquement, à partir d’échantillons de mousses prélevés en Albanie. Cette 
étude montre qu’il est possible de distinguer dans la sédimentation pollinique actuelle, les différents 
écosystèmes et étages de végétation, dans une région topographiquement très morcelée, et par 
conséquent, que les échantillons de surface correspondant peuvent être utilisés pour faire des fonctions 
de transfert. Deux principaux paramètres climatiques, contrôlant les variations dans la pluie pollinique 
actuelle et donc discriminant chacun des écosystèmes dans la région des lacs Maliq et Ochrid, ont été 
identifiés: l’humidité relative et les températures estivales et hivernales. 
- Une nouvelle base de données polliniques actuelles a été élaborée avec de nouveaux échantillons de 
surface afin d’améliorer la couverture spatiale du référentiel actuel qui est utilisé dans les méthodes de 
reconstitution quantitative des paléoclimats. La nouvelle base de données réunit 2760 sites, répartis en 
Europe, dans le bassin méditerranéen et en Eurasie. 
 

Mots clés: palynologie, relations actuelles pollen-végétation-climat, paléoenvironnements, référentiel 
actuel, quantifications climatiques, dernier cycle climatique, Balkans 
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Un livre d'Anne-Marie Lézine 

"Interactions", Vuibert/SGF, Paris, 2008 

1 volume 17 x 24 cm, 128 pages, ISBN : 2-7117-5384-0 

"Parmi les fossiles qui permettent d’étudier l’histoire de la Terre, 
il en est un très remarquable par sa taille et son aspect, c’est … 
le grain de pollen. 

Il s’agit d’une cellule ne mesurant que quelques microns – voire 
quelques dizaines de microns – émise par les plantes à fleurs ou 
à cônes pour assurer leur reproduction. 

De cette cellule – qui doit son nom au grec palè : poussière (ou 
farine, de paludein : répandre de la poussière) – seule 
l’enveloppe externe se fossilise. Le pollen présente une telle 
variété de formes que l’on peut aisément reconnaître la plante 

qui l’a émise et reconstituer finalement l’environnement végétal contemporain de l’échantillon 
géologique que l’on veut étudier. 

Comme sa composition chimique très complexe lui permet de se conserver à travers les âges, le grain 
de pollen constitue un outil remarquablement efficace pour étudier l’histoire des plantes et leur 
évolution depuis leur apparition sur Terre. 

Dénombrer les grains de pollen déposés au fond des lacs ou des océans et les identifier permet 
également de comprendre comment les paysages actuels se sont formés et comment les plantes se sont 
adaptées aux variations des climats anciens. 

On voit alors tout l’intérêt de cette discipline des sciences de l’environnement car, en se référant au 
passé, on comprend comment les plantes s’adaptent aux changements climatiques, à quelle vitesse 
elles migrent vers des lieux plus favorables à leur reproduction et à leur développement et, enfin, par 
quelles plantes elles sont remplacées au gré de l’amélioration – ou de la péjoration – climatique."  

Prix de vente  
- public : 19 €TTC. 
- membres SGF : 17 €TTC. 
Expédié à domicile moyennant une participation aux frais d'envoi de 4 € pour la France.  
A se procurer à la Société Géologique de France: http://sgfr.free.fr/publier/collection-interactions.php  
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Pollen Terminology : an illustrated Handbook 
Hesse, M., Halbritter , H., Zetter, R., Weber, M., 
Buchner, R., Frosch-Radivo, A., Ulrich , S.  
2008, Approx. 500 p. 300 illus. in color., Hardcover 
 
Editor: Springer 
ISBN: 978-3-211-79893-5 
 
Price : around 240€ 
 
 

This handbook is a fully illustrated compendium of glossary terms and basic principles in 
palynology. It is an indispensable tool for all palynologists. 

The General Chapter on pollen morphology, anatomy, pollen development etc. deals with 
essential characters in palynology. If appropriate, ambiguous or poorly recognized characters 
are commented, based on the present knowledge in palynology.  

The Terminology Part comprises more than 300 widely used terms illustrated with over 1.000 
high quality light and/or electron microscopic pictures. This part provides a detailed survey of 
the manifold ornamentation and structure of pollen walls, and gives insight in their stunning 
aesthetic beauty. Terms are grouped by character context to allow an easier and faster 
comparison of similar features. In general, each term is illustrated on a separate page, 
including definition, plant species, and, where necessary, a comprehensive explanatory 
comment. The use of the terms in LM, SEM or TEM and their assignment to anatomical, 
morphological and/or functional pollen features is indicated by icons and colour coding, 
respectively. 

The Textual Glossary is arranged alphabetically for a quick search on terms. Important 
literature is mentioned and, where appropriate, cross references to the General Chapter are 
included for better comprehension. 

Written for: biologists training to become biodiversity researchers, palynologists, 
systematists, doctors training to become allergologic specialists. 
 
Keywords: Aperture, Botany, Climate Change, Glossary terms, Ornamentation, Palaeobotany, 
Paleontology, Palynology, Pollen 
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